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l’er en barre, Feuillard et Acier, Clous et Fers
à Cheval, Rapes et Limes, Soufflets et

Euclumes, t'orest (drills) Etaux,
filières, etc.

Russ Turns an Doyeux, tessorts et Soutflet
de Voiture, Couleur-, Huiles et Vernis, Etc.

Nos prix et qualites at nos termes de crédit défient
toute concurrence,

P. A. GOUIN &
DROITE V1 EHIt CSS,

L3-7-90—1a

- Vv, AYUITE, Editeur-Proprietaire.
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Figurines Franciscaines
——

C'est par le Poverello d'Assise
que débute la lignée.
Le terme de notre siècle réser

vait à saint François var étrauge
fortune Tous le croient connai~
tre, tous le croient comprendie.
Les artistes attschent leurs re-
gards à son regard, et les dévots
attachent leurs pas à ses pas Un
certain dilettautisme s'ngoue de
saint Fraugois, comme d'un per-
sonnage à la mode, et la piété
chrétieune, impatiente d'action,
éprise d'apo:toliques conquêtes,
se groupe de plus en plus sous
les auspices de ce maître. Les jeu-
ues pauthéistes, en leurs pâlus et
souvent prétentieuses rôveriss, se
plaisont à saluer daus saint Frau-
çois l'âme qui eut communier
avec la nature et entrer eu con-
tact avec l'Ame universelle. Par
1s voix de M. Paul Sabatier, le
protestautieme lui fait des coquet-
teries, ot volontiers decouvrirail
jo ne sais quui d'hérétique ou de
semi echiematlique dans ss joyeu-
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Voyos à co quo los mots :
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soient sur In fournaise que vous achèterez

8 CARRIER, LAINS & O0., Lévis, P. Q.
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Nous venons de recevoir la chaussure de
SLATER pour le Printemps)

La Marque de la Securite
Sur chaque ‘Chaussure Slater”, mise Ii par les

fabricants comme une garantie de durée. Une pro.
tection contre les profits exagérés,

Ungrand nombre d'hommes paieraient volontiers
plus cher pour une “Chaussure Slater” si le prix
n'était pas marqué sur Ja semelle. Cette marque donne
Ja valeur actuelle de la chaussure sur le marché, déter-
minée par les manufacturiers,

Douze formes mo-
déles de pieds, toutes
les largeurs, tous cuirs,

toutes Jes couleurs et Ji
tous les genres. Chaque paire est cou-

 

sue À la trépointe Goodyear.
$3.50 et $5.00, 

EIHIED

Avez-vous

Bi oul, procurez-vous immédiatoment uno fournaise QUEBEU 8

qui vous dounora pius de chaleur avec moins do combustible

“ile n'importe quel auvre poôls et saus dungor et l'enuui de

JR charbon où lu couko pomluut quarsate-huit boutes saus

“1 qu'on ait besoin dg In brassor ou de renouveler[sv combustible.

Seals gouts pour Feoi«itivières.

sSSTAT2ADSPSSrSSPHPHHOFS

av et fécoude liberté d'eulant de
Dieu.

Les ascètes le vénèmnt, comme
ils firent de tout temps ; ils hono-
rent en lai un prodigicux maitre
de reuoncement, ot leur peusée
s'attardo «ur le luxe dont | prit
cougé, sur le manteau dontil su
déuuds, sur la plate-bande d épi
ues dontil se fil une couche. Les
hommes d'action, qui s'enrichis
seut des grâces obtenues par les
prières des uscètes, et qui, forts
de cette ressource, s’essaient à col-
«aborer à l'etablissement du roy-
auwe de Dieu, cherchent et trou-
vent, dans la vie et daus la oc-
trine de saint François,uno inces-
saute leçou de justiou sovcislu—
de cette justice qui est commu
l'aspect concret et l'épunguisse-
mout exterisur du règne divin.

Unetellu variété d'hommages,
une pareille diversité de sympa-
thies laisserait croire que Fran-
çois d'Assise fat une bien com-
plexe individualité. Rien de plus
naturel panriant ni dev 88000-
tané, ui de plus simple : François
d'Assise sut aimer. Ïl aima tout
en Dieu et Dieu en tout. Et voie
là pourquoi Jes idéalistes, dont la
pensee fréguente lee nuages en la
compagute des oiseaux, célèbrent,
en saint François, celui qui sut
jaimer les tout petits de la créa-
tion, Et voilà pourquoi les réalis-
tes du la vie active, dévidés à
compter à l'avenir aveu ce grand
fait qu’on appelle la démocratie,
célèbrent en sain Frauçois celui
qui sut aimer les tout petits de
l'humanité

I! chérissait, en tous, les créa-
tures du Père qui est aux cieux.
Mais s'il n'eût point dépasse

cette étape de l'amour, saint Fran-
gui- dumeurerait un bean type
de religiosité ; il ne serait point
un saint ui uu conducteur
d'hommes. Les tout petits de la
création obtenatent les complai-
sauces de ses heures de loisirs ;
les tout ptits de l'humanité ob-
tiurent le dévouement desa vie.
[1 aimait en ceux-ci, par surcroit,
les frères du Fils de Dieu.
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1 BBUTT & FHeRE, Au Bon Marche.” Seuls agents local,
Et le rôle hietorique de saint

François déconla de l'intel igen-  

ce profonde, pénétraute, qu’il
avait de la fraternité chrétienne.
Le moude féodal commençait de
tomber en décadence ; la hiérar-
chic seignouriale, en beaucoup
d'endroits, c-asait d'être tutélaire ;
elle n'était plus qu'exploiteuse ;
elle conservail ses droits, néglis
gesit ses devoirs, Tout doucement,
sans socousses mais sans faibles
se, saint François d'Assise fit pas-
ser, à travers cet édifice, un souf-
fle de christianisme : et tout ce
ui était suranné tout ce qui était
ragilo chancela sous ls poussée
de ce souffle. Et purtout où les
seigneurs no remplissaient plus
leur devoir de protection, et par-
tout où ils abusaient de leurs pré-
rogatives, lu règue de la mutua-
lité chrétionue commença. Le
saintd'Assise v'invogaa pas l'abs-
traite fantasmagoris des * droits
de l'homme ” ; 11 invoqua l'aide
réciproque dus howmes. O'est à
la vertu de douceur quo le Sor-
mou sur la Montsgne assure Ja
prise de possessien dè la torre;
et daus l'histoirs de l'humanité,
les mots d'amour sont en détiniti-
ve les plus revolationnaires. Léon
XIII, en recommaudaut aux ca-
th lig.….o de marcher à la suite
du Poverello d'Assise, a montré
tout ce que Is tradition 6vaugéli-
que et francisuaine conserve de
ressources inexpluiteus et d'èner-
gles réuovitrices. Lo Poveretto
d'Assise peut devenir cn notre
âge, comme il lo [ut on sou
temps, l'artisan des saines et
vrales uouveaules, celles qui sont
lilies du passé chrôtion ot qui,
wrdce A vette liliation, se préseu-
tent avec un reflt d'éteruité,

11 tut chrétien jusqu'à épuise-
woud, il fat intrausigeant dans
los applications pratigues de son
christiamisme, il en déduisit Lou
tes los conséquences sociales ; le
soul nom de saint Francois trace
un programme. Il fut large, fn
utilier. universelloment sympa-
thique, universsllement simaut;
il fit compreudre, par su personne
eliu-même, quo l'intrausigeance
w'éteint point le rayonnement,
que l'ascétisme n’amortit point
ae.1

rité da réformatour social n'ex-
clut point la gaieté dos Allelmas ;
le soul nom deu saint François crée
une atmosphère.

Lt c'est un suivant son pro-
gramme, pour nous, que nous
ressusciterons sun atmosphère,
autour du nous.

Georges GoYAU.
EE

Habitades de Whisky et de
uorphine guéries

Uhes soi, saue injections bypodormiques avec

Jours effets souvent désastroux ; asus publicité

ni perte du tomps, ni autre incouvéniont quel-
conque pur l'usage de In “CUBE DIXON,"

romdde végétal tout à fait Inollonsif dnos ses

offeta immédiats ou ultérivurs, qui ne rond

pau malælo ca le preunnt, ot qui guérit posi-

tivoment tous les cas d’alcoolismo sans vxuep-

don s'il est pris lidôloment suivantlon direc.
tons,
Nous nous engugerous volontiers par Gcrit

à rembourser l'argent à tout patlont dv bonne

foi qui, ayant rempli cus conditions, n'aura

pus été guori.
Ge romède vst lo seul conuu qui agisse

d'unt mantôre ratiguelle dans la guérisou de

cutte maladie, co élimiuant du sang le poison

 

EDITION BI-HEBDOMADAIRK.

LE TIERS-ORDRE

Le P. Antoine de Trobazo, pro-
vincial des frères Mineurs de Mi-
lan, à étudié, dune une importan-
te assomblée de Terliaires, lus
moyens les plus onportuns pour
le relèvement du Tiers Ordro ot
ls prépparation du prochain con-
grès interuatioual franviscain que
lu Saint Père veut réunir à Rome
Anciennement, à t-on vonstaté,

le Tiers Ordre a rendu d'immen-
scs servicosa I'ligliso ot au peuple
mais à présent, ot parlioulière-
rement eu Italie. où son bosoin se
fait tant sentir après la suppres-
sion des soviôtés catholiques ot
où les Tertiures insurits sont si
nombreux, la société n'ou ressent
plus un grand secours.
La source du mal est lo mane
uv d'organisation ot du sage
irection causé par l'ignorance

de la nature, du but ot dos glo-
rieuses traditions du Tiors Ordre.

Bientôt uno réunion géusrale
de tous les diroctours du Tiors
Ordre de la province du Milan
se tiendru duns celle ville. Ue
sera pour ls préparation du Con-
grès international ot pour lu mise
eu pratique des résolutions pri-
ses à Unstuggio et dont voici les
principales :

I. -Domander aux journaux
catholiques de parler do temps
en temps du Tiers Ordre,

[1.—Fonder de nouveaux or-
ganes du Tiers Ordre on smélio-
rer coux qui existent el luire en
sorle qu'il n'y soit pas seulement
purlé sux ‘Tortiuires de piôte,
mais aussi d'œuvres sociales.

Itl.—Drier les prêtres ayant
charge d’Ames, de fonder des Fru
termités, do les diriger avec l'aide
d'un conseil ul de l'aire quo, selon
les anciennes traditions, les Tor-
Linires ne soiont pus utiles a eux
seuls, mais aussi aux auLres ofl À
toute la sociôté et qu'ils soient le
soutien dus œuvre religiouses,
morales et sociales.

 

SUR SON SEUL MÉRITE

C'est uniquement sur cola que

le Vin des Carmes domaude à être

jugé. Les malades n'ont qu'à cou-

qui est purfaitemeut renseigné

sur la nature des principes nctils

de celte grande préparstion Ils

juste ce qui convient à leur esto-

mac, ot le bien iurmédiat qu'ils

en éprouveront les convaincra quo

le Vin des Carmes est une pré

paration esseutiellemeout vérieu-
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W | «Contre le RHUMATISME.

evra ge Clinqua Plaster esl dans une

  

 aicoolique, refaisaut lu constitution délabréu

du patient, ot lu ramonant à ls santé parfaite
duus l'espace de quelques jours.

Pour plus amples informations, s'adresser à

la “DIXON CURE Co" ou privôment au!

gorant J. B. LALIME, No 573, Bue St Dents, |

Montréal. Bell Tol. Ë. 369. 5099,la |

 

Marchandises nécassaires pour les Fates
-
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LIQUEURS

4115175
[la bouteille.

Brandy Jockey
Club, depuis... 0.7 à 1.25

Rhum des Lys et
Diamant, dose0,18 à 150

Rye “Corby et Gooderham &
Worts.

Hiram & Walker
depuis 406 à 1.00 la bouteille.

Scotch et Irish Whiskeys de

différentes marques, depuis

50¢. à LOU la bouteille.
Gin et Whiskeys de différen-

tes marques, depuis 25t.à 1.00
la bouteille.

LIQUEURS FRANGAINES

Brandy Hennessy,
depuis...

“

Biscuits et Sucreries

Des maisons Masson

& St-Germain, Mon-
tréal.
The Lang Manuf. Co.
Christie Brown. To-

ronto.

L. Z. Magnan, Joliette.

Bondonnièreset Cornets
Da fantaisie, de tout ganre

HUILES D’OLIVE

 

Offre encore cette
nouvellement importé

NOEL ET DU JOUR DE L’AN
Consistant en Vins et Liqueurs Françaises, Anglaises & Cauadiennes,

Conservesde tousgoares et Fraits de
eprovenant

de

pays étrangers et d'Amérique.

Nous ne désignonsà l'attention spé

quelques-unes de nos mirchandises, et nous vous conse

vos commandes au plus tôt an d’avoir le presnier choix.

   

Rh bolte de ferblunc étali-
uma- fes prix 23 ote,—on Hp

1 K d'une vergo de lun
tisme sie rouleau, “ “

  

  

 

Malde Dos Daris & Lawrence Go, Hd,
FANRIOANTS, MONTREAL.

140,99 8m

BON A SAVOIR
N'OUBLIEZ PAS QUE LA MAISON

J,CARIGNAN & FILS
année à des prix sans précédents le plus beau choix de marchandises

es spécialement destinées pour les fêtes de

toutes espèces

ciale de notre bonneclientèle et du public en général que
illons dans votre Intérêt de nous donner

ulter À ce sujet leur médecin,|,

n'iront pas au hasard ; ils aurout|! "2

MNT ACHETE
  

  30,

te-Nous avous les dernières

tonjours d'une grande valour ot très durables. Le tout à der prix
Nous donnons nvoo chaque achat los timbresextrémement bas.

verts de comummuros.

vx@-Ouvrage parfait sous toux rapports.
1-98

Rédigé en Collaboration

TILLED AU MAGASIN DU
3" BON MALCLLE

M08 CHAUSSIRE

TUBBUTT & MAR
RUX DES FORGES, 30
(KEN FACE DU MARCHE)

modos do New-York qui sont
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Pour avoir le sang pur,
L'œil clair et animé,
Le teint frais,
L'appétit vif,
La digestion facile,

% Le sommeil réparateur.

PRENEZ

Salseprell
Préoipile la circulation,

i Boixante années d'expéricnce ont démontré, hors de tout doute, que i

a cette préparation est la meilleure pour purifier le sang. Ni
i - - - “.

* La SALSHPARBILLE DF BRISTOL est vondue dans toutes À

; len principales pharmacioa, 9
ITITRITTITTILL

 

DE LA

de Bristol
Elle excile le foie ; À

  
  
 

  

  
35. &

EAU CHAUDE,

ToiR EN MAGASIN
Fournalnen,

Btndiatotrs,

Balnw,

———

“ AGENT DE TORONTO.

| 292 un

 

VINS
 

Bourgogne Beaume
Champagne Pommery,

do Piper Heidsick,
do Perrier,
do Ack. & Lawrence,

Malaga, blanc ct rouge,
St-Michel, Oporto,

Sherries, Claret,

Sauterne de différentes qua-
lités.

S2HCIALITAS:
Vins de messe Tarragone et

Sicile, pourle clergé.
 

Conserves en boites et
Fruits divers

Poires, Pêches, Pruneaux,

Dattes, Figues, Raisin Malaga,
Raisin Corinthe, Gelées aux

Framboises, Fraises, Citron,

Orange, et Vanille,

GOP:W
MARCHAND PLOMBLEIR

l’lomblior,

Gazlier of Convrour,

Agont pour lo Gaz Acécylène

NPLOLALITLE:

POUR LA POSE D'APPARBILS DF OHAUFFAGH A

A VAPKHUR BF A ALR CHAUD,

Clonoln,

et tous les matériaux nécessaires à cette fin

Pour les Couvertures et Plafonds Metalliques

TITI  
37, DU PLATON
l'ROIS-RIVIERES.

——0;——
Ferbluntier,

LES

  

 

  
     

Amandes, Veurts stes
ea

Noix de Grenoble,
[ Pures Mayetles,

Noix écalées,
Amandes douces, éca-

[lées,
Amandes amères, éca-

[lées,
Noix du Bréail,
do Tarragone Molles
do Pea-can,

Pea-nuts, ete.

FAOMAGES
Gruyère Suisse, '
Roquefort,
d’Oka,
Limbourg.Chartreuse, verte et jaune.;

Nous donnerons gratuitement un magnifique calendrier à

Benedictine, Curaçao, Kirsch Ÿ toute personne qui nous fournira ses commandes d'occasion.
BARTON et GUESTIER,

LEGUMES PN CONSERVES

fin, Absinthesuisse, Marasquino,

Anisette.
Sirops de Fruits de toute

espèce, etc, etc.

VINS CANADIENS

TALBOT FRERE, DANDI- VANTAGE SPaCiAL 6 Nous n'en avons qu'une quantité limitée.

COLLE & GAUDIN, LOU-

BON & CIE,etc., en grande et
demi bouteille.

Les premiers arrivés, les premiers servis
Tomates, Blé-d'inde, Petits

pois, Fèves au lard, Haricots,

etc,, etc.

Canadien doux, etc.

DEMANDEZ NOS PRIX

a 60 cents et $1.00 LE GALLON

a

——————
——————

—
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LE TRIFLUVIEN
UBNAL Bi-HUKBLUMADLAIRE

IMPRIMÉ ET PUBLIÉ

ve AYOLYE,

AT1 à 173, BUK NOTRE-DAMK
TROIS-KIVIERES,

ALONAÉMEAT :

BP,
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EDITION HEBDOMALAIRE
Un An--BL.00. SixsMois..….SOote

able d'avance,
fireproof voudra discoutinuer son abonne-

mous devra en donner avis à l’Administratio® par
Gerié, ua mois avantl'expiration de son année,
L'abonnement continuers taut une les arrèrages ne

erent pas payés o'il 7 eu a

TARLEF Dus AYNDNCEY
Le annémees esroni toisées sur Nomparsil acs

onditians saivastee :

! remnière insertion, par Ligne...
nésrtions vuboéqueuiss, par lignes. .
Osaditions speciale: 0 3

Toute communication cuncernaut l'admi=
Ristration devra être adressée »

P. V. AYOTTE,
Trois-Rivières,

|LETRIFLUVIEN —
Mardi 26 Decembre 1899

   

 

 

 

TRES COMPLAISANTS
Nos gouvernants provinciaux,

les mêmes qui laissent volontiers
s'écouler trois aus avant de nous
donner une session de Cour d'As-
sises, quand il y a pourtant des
acousés à juger, out ordonué la

tenus d'une session spéciale detla

Cour de Circuit de ce district,

pour permettrs 4 M. Jacques
Bureau de se faire,naturaliser, et
par suite de poser sa candidature,

aux prochaines clections munici-.
pales, dans le quartier Ste Ursule.
Le contraste entre leur complai-
sance d'aujourd'hui et lour résise
tance d'hier est ussez significatif
pour mériter d'être signalé.

Les adversaires du maire Oli-
vier s'étaient ,vantés de tenir eu
réserve une bombe pour le bou
moment. Est-ce là lu bombe ? En
tout cas, elle est plutôt faite pour

éclater entre leursjambes qu'eutre
celles des amis du muire actuel.
M. Bureau sera le premier à le
reconnaitre le 8 jauvier prochain.

PREMIER NOËL
——

 

Maintenant calculons en silen-
ce, ,religieusement ut humble.
ment, comme peuveutle faire de
jeunes écoliers qui connaissent
bien les sept premières lettres, ot
peuvent opéreraveucing chilfres.
Allons y d'ailleurs bravoment ot
commeà l’imitation de Celui qui
le premier à tout fait avec nom-
bre, poids et mesure.
Nous prenons 86 aus de 365 jours,
auxquels nous ajoutous Ÿ jours
pour les années bissextiles. Nous
ajoutous ensuite 7 jours du 25 au
81 décembre, 81 pour jauvicr, 28

pour février, (pas bissextile) 31
Pour murs, et deux pour avril,
Nous avons les jours du Sauveur,
19248, ses semaines, 1892—et 4

jours à partir de minuit du ven
dredi matin en remontant, el
nous sommes à minuit de Noël,
suivant les plus habiles chrono-
logistes, et ‘l’ar de vériliée les
dates” pur des religieux bénédic-
tins. Or, ce serait un minuit com-

mençant la journée du lundi.
Mais ces roligieux ne disent

pas le jour, come s'ils ue vou-
laient pas ajouter un mot au ré
cit de l'Evangile, qui dit seule
ment minuit, le 25 décembre.

Nous, non plue, du moins d'u-
ne manière positive, mais médi-
tant, comme avec crainte ot trem-

blement, le silence mystérieux de
l'Esprit saint, uous interrogeons
les convenauces et procédous par
analogie.

D'abord si nous supposons que
le Sauveur naquit à minuit du
lundi matin, coincidant an 25
décembre, nous trouverons que
l’arrivée des Mages à la Crêche
tombait 12 jours après, uu same-
di, inaugurantainsi la dévotion
à la Ste Vierge ce jourlà : et que
le 40e, de sa naissance au,jour de
la purification, était un vendredi,
qui convient au mystère du jour.
Ensuite la fête de Noël|fait mé-

moire daus sa liturgie de trois
avènements : le premier, celui
du Verbe engendré par le Père
dansl’Eternité ; le second, celui
du Fils incarné preuantnaissanec

de la Vierge Marie ; et le troisiè-
me, celui du Juge qui viendra
juger les vivants et les morts à la
lin des siècles, au grand jour,

jour de colère, de calamité, de mi-
sère, amer comme l'océan. Oe que
figure le grand dénombrement de
l'empire romaiu,sur l'ordre d'Au-
guste César, voulaut compter ses
sujets terrestres, aux jours de
de la naissance du Sauveur, qui
vient compter ses élus du Ciel.

Or le 2 jour de la création
lnarque une séparation des eaux
su dessous du firmament d’avec
les eaux en dessus, sens mysté-
rieux qui figure la séparation des
bous d'avec les mauvais anges,
st le jugement dernier.
Le fait que, cette année, Noël

coincide avec un lundi nous a
suggéré de faire ot communiquer
les réflexions ci dessus, dontl'ox-

pression doit avoir un double but
eu vue : le premier, de démoutrer

que tout est glorieux daus la vie
de Notre Seigneur dout le moin-
dre détail trouve son éclaircisse-
mout par l'étude; et que c'est
shcore comme par unu émanation
du sa personne divine qu'on retire
plaisir et prolit, après bientôt
dix-neufsiècles,à se reudre comp-

te des faits qui le conceruent:
examen qui porte secours et
remède aux besoins et aux mala-
dies de l'âme, nou moins préju-

diciables au bonheur humain que
ceux du corps.

Le deuxième but est d’uider à
grouperles faits de notre existeu-
ce, sujets à se conlondre et à se
perdre par l'injure du temps, en
les rattachant,comme a des piliers
solides, à l'édifice du calendrier
ecclésiastique. l’ar exemple, si
l’on n bien remarqué que Neël
celte année coincide avoc le der-
nier quartier de la lune ainsi
qu'avec un lundi, ce qui ne se
rencontrera plas de la vie, on y
attachera le souvenir de faits
agréables el quelquefois utiles à
rappeler.linfin il ne faut pas croire
querien n'est uppré iablo que des
fouds en banque; mais qu'un
Noël quelcouque, s'il trouve un
écho lidôle dans lu vie, est une
perle précieuse daus le tomps
comme daus l'éternité.

 

La Famille de Niverv.lle

(Pour le Tri/uvien)
Pierre Boucher résida aux

Trois-Rivières de 1645 à 1667,
après quoi il se fixa sur lu sei-
gneuris de Boucherville et y vécut
Jusqu'à 1717.

Son fils Jean-Baptiste, né à
Boucherville le 10 décembre 1678,
se maris, à Montréal, le 10 février
1710, avec Marguerite Thérése
Hertel, âgée de 19 ans, fille de
Frauçois Hertel, sieur de la Fre-
nière, seigneur de Chumbly. Ce
dernier était un Trifluvien. 1]
mourut en 1722, lnissant sa sei-
gueurie à sou gendre, Jean-Bap-
tists Boucher, sieur de Niverville.

Selou la coutume du temps,
les fils de Hertél et de Boucher
preusient chacun un uom nou-
veau cn arrivant à l'âge d'hom-
me. Ainsi Hertel uous donne
Lalrenière, Uournoyer, Chambly,
Rouville, Beaulac, etc.
Boucher donne Boucherville,

Grosbois, Niverville, Montarville,
Laperrière, Labruyère, Montizam-
bert ete.
En 1782, Jean-Baptiste avait

cinquante-neufans. Sur la liste
des ofliviers de celte année, on le
mentionne comme enseigne dans
les troupes, âgé de quaraute-huit
ans. Une liste de 1739 porte : “De
Niverville, enseigne en pied, ai-
mele service.”

C'est la dernière fois que jo
rencontre son nom. Le grade
d'enseigne en pied était lo plus
haut des trois degrés de ce gra-
de. Au-dessus venaient les lieute-
nants el los capitaines. Sous le
régime de vetle époque, il n'y
avait pas de régiment dans la co-
lonie, mais unbataillon de soldats
de pieds appelé “ détachement de
la marine”, parce qu'il était sous
la direction du ministre de la
marine au lieu du bureau de la
guerre. Ces hommes, nou plus que
leurs officiers, u’étaient des ma-
rins, mais l'expression ‘’détache-
ment de la marine” a entrainé
nos historiens à des confusions
qui infesient à présent nos livres
La seigucuriede Chambly pas-

sa par droit d'héritage à Joseph,
né à Chambly le 22 septembre
1715,file de Jean-Baptiste Boucher
de Niverville et de Marguerite-
Thérèse Hertel. Ce garçon eut une
carrière remarquable. 

LE TRIFLUVIEN. Mard: 26 Decembre 1899
Du vivant de son père, il por-

tait le nom Ge “chevalier de Ni-
verville”, pour indiquer qu’il n'é-
tait pas le chef de la famille, et ce
qui estsingulier, c'est qu'on pers
sista à le nommerainsi jusqu'à sa
mort en 1804, à l'Age de quatre-
vingt-quatorze ans. J'observe ce-
ci parce que la croix de Saint-
Louis que le roi de France lui
décerna en 1763 fait croire géné-
ralement qu'il prit à cette occa-
sion le titre de chevalier.

Dansles papiers de la famille
de Niverville je vois : ler avril
1742, à Vorsaillos, le roi Louis
XV ordonne quele “chevalier de
Niverville” soit pourvu d’un pos-
te d'enseigne dès qu’il y eu aura
de vacant dans la Nouvelle-Fran-
ce. Le ler mai 1748, il nomme
“le chevalier de Niverville” en
seigne en secoud, succèdant au
sieur Denys de la Ronde, fait en-
soigue en pied.

guerre entrela France et
la Graude-Bretagne fournit au
petit officier l'occasion de so dis-
tinguer.
Lo 16 mars 1746, il partait de

Montréal, ayaut sous ses ordres le
cadet Groschène-Raimbaut, le
jeune Duplessis, à peu près qua
ranle Canadiens et des Sauvages,
so dirigeait vors Boston et accoin-
plissait l'un de ces raids audu
cieux, rapides et terrifiants dont
l’histoire de l'Amérique du Nord
uous a transmis le souvenir.

Les colonies angluisus étaient
immeonsément plus fortes que le
Canada avec sa population de
quarante-cinq mille Ames, mais
en fait de guerre, c'était le petit
qui mangeait le gros,car nos geus
étaient slylés à ce genre de vie et
ne comptaieut pas le grand nom-
bre des adversaires comme un
obstacle. Les distances ne les
effrayaieut pas non plus. Au lac
Supérieur, à la baie d'Hudson, à
Terreneuve, en Acadie, au Maine,
au Massachusetts,à la Pennsylva-
uie,lours petites bandes semuient
la terreur, enlevaieut des forts,
brûlaient des villages, sacca-
gesient le pays :Jen un mot par-
tout où ils pussaient,la mort et la
désolation se répandaient. Cet
étai de choses, barbare comme
toutes les guerres, avait existé
de 1690 à 1711, et recommença en
1744 pourse terminer en 1748,
mais la guerre de 1763 à 1760 re-
mit nos territoires sous l'empire
du subre et du fusil,
De Niverville arriva au New-

Hampshire, sur une hauteur de
torre où il y avait un fort, à pré-
sout la ville de Charlestown. La
montagne se nommait en lungue
ERTLAEOY30s; Tevoldlallies
de la montagne. Durant quatre
jours, il essaya de prendre la place
saus y réussir ; copendant le lieu-
tenaut Stepheus, qui y comman-
duit, jugen prudent de ne pas
trop exaspérer ses ussaillants ; il
sortitet de Niverville lui promit
de donner la vie sauve à !a garni-
son.Commecetofficier retournait
porteur du message en question,
les Abénakis se mirent à tirer sur
le côté opposé du fort, ce qui per-
suada les Anglais qu'ils ne se-
raient pas en sûreté s'ils se ren-
daient.

Les voyant douc déterminés
à se défendre jusqu’à la mort du
dernier d'entre eux et redoutant
d'être surpris parl'arrivée d'une
troupe supérieure à la sienne, de
Niverville leva le siègs etse diri-
goa du côté de Desrfield,abattant,
brûlant les constructions qu'il
renconirait et chassant devant
lui la mince population des cam-
pagnes. Il poussa jusqu’àla riviè-
re Blanche et à Hart{ord, dans le
Connecticut, aprés avoir rencon
tré partout des forts déserts et
des hameaux abaudounés. Enfin
il s'arrêta dans uu village et prit
position, comptant y cacher ses
hommes et attendre le retour des
habitants dans le but de les enle
ver par surprise. I! ordonna aux
Sauvages de ‘se servir du toma-
hawk poureffrayerles survenants
etde les prendre en vie; toutefois
s'il se présentait huit ou dix hom-
mes, les armes à feu seraient
permises.

Bientôt après, deux Anglais ar-
rivèrent en éclaireurs. Les Sauvsa-
ges, toujours oublieux de leurs
promesses et étourdis comme des
enfants, tirdrent trento coups de
fusils qui jetèrent l'alarme au
loin. Ces deux chevelures une
fois levées, on repartit pour le
Canada Sur un parcours de qua-
rante lieues, de Niverville brila
5 fortins vides, trois grandes mai-
sous, cent édifices de tous genres,
los Sauvages pillèrent à leur fan-
taisie, On tuasix cents moutons
et porcs, trente bêtes À cornes.
Cetle dévastation, dit ls dépêche
du gouverneur du Canada,valait
mieux que nombre de chevelures
ou de prisonniers Il est fait men-
tion de deux captifs nommés Jo-
soph Spafford et Isaac Parker,
qui furentinterrogés à Montréal,
où de Niverville rentra le 14 mai,
après deux mois d'absence avec
sa troupe.
L'année suivante, le chevalier
 

partit avec soixante Abénakis et
dix Canadiens pour le Massachu-
setts. On l’attendait de pied fer-
me. Il dut rebrousser chemin,tout
en se battant, laissant deux Sau-
vages tués et cinquaute blessés.
Le 15 février 1748, le roi nom-

me de Niverville enseigne en
pied d'une compagnie d'infante-
rie,succèdant au sieur de La Corne
Saint-Luc,fait lieutenant.
En avril 1748, le chevalier de

Niverville surveille l'ennemi,
avec vingt hommes, aux abords
du lac Champlain De retour a
Montréal, le 6 mai, sans avoir
rien vu, il repart le 17 juillet
avec le cadet LeNeuf de Beaubas-
sin, quatre-vingt dix Sauvages
domiciliés ot quarante-six Ca-
nadiens, Le 27 août, il est à Qué-
bec et rapporte que la maladie
s'est mise dans sa troupe, toute-
fois le 2 août, il avait attaqué le
fort Massachusetts sans pouvoir
le prendre.Il dit que cinq An.
glais furent tués en cette circons-
tance.

après, ;
Le 17 mars 1756,4 Versailles, le

décédé.”

tion.

Saint-François du Lac.

des Trois-Rivières:

chevalier de Niverville,

réformé,tenant

Tes.

» avec AU LUAVEVE

ce, une fille qui mourut

tières.

La guerre se termina très peu

roi nomme “l'enseigne chevalier
de Niverville lieutenant, à la
place du sieur de Carqueville,

Au printemps de 17657,éde Ni-
verville approche du fort Cum-
berland, sur la rivière Ohio, et
juge qu'il est inutile de tvnter
d'assaut I se dirige vers la Vir-
rinie et fait des prisonniers. La
dépêche du gouverneur attache
de l'importance A cette expédi-

Le 9 août, même année, de Ni-
verville est à lu prise du fort
William Henri, où il commande
les Abénakis de Becancour et de

Notre héros était Agé de qua-
rante-deux ans. L'acto suivant se
trouve au registre de la paroisse

le 5 octobre
1757, Joseph Boucher, écuyer,

lieute-
nant des troupes de la marine,
fils de feu Jean Baptiste Boucher,
écuyer, sieur de Niverville, lieu-

seigneur de
Chambly, et de [eue (dame Mar-
guerite-Thérèse Hertel, paroisse
de Chambly—épouse Delle Jo-
suphte Chatelin, fille de messire
François Chatelin, écuyer, capi-
taine réformé, et de dame Mar-
guerite Cardin, des Trois Riviè-

La guerre continuait. Depuis
quatre ans, les armées anglaises
cherchaient eu vain à péuêtrer
daus le Canada. L'été de 1768,
vaisla date de la bataille de Ca;

baptiser, aux forges Saiut-Mauri-
ni peu

après. Sou mari était anx fron

Lorsque lo général Wolfe arri-
va devant Québec en 1759, le
chevalier de Nivervilie comman-
dait à Sillery un poste de deux
vents Canadiens et Sauvages ; on
l'envoya à la Baie Saiut-Paul in-
quiéter les Anglais ; cetle mis-
sion ne réussit guère à cause de
la poltronnerie des Sauvages, dit
un mémoire de M. de Ramesay.
Le 20 août 1769, aux Trois-

Rivières, madame de Niverville
et ssa jmère furent poignardées
par une Sauvage de la nation
des Panis, leur esclave Le pro-
ces do cette femme commença
aux Trois Rivières, fut interrom-
pu parl'arrivée de l’armée an-
glaise, et repris à Montréal où lo
gouvernements'était réfugié. On
la peudit dans la forme ordinaire.
Cette exécution capitale fut pro-
bablement la dernière qui eut
lieu sous le régiins français. Mes
dames Chatelin et de Nivorville
se rôtablirent de leurs blessures.
Le 12 aoit 1700, sépulture,

duns le vimetière de Bécancour,
près de la croix, d'uu enfant au
borveau, fils de M. de Niverville
et de dame de Chatelin, sa fem-
me,

tion de Montréal ; les troupes
françaises sont embarquées pour
la France.
Un an après, le lieutenant de

Niverville, le lieutenant Boucher
de Montizambert et
Niverville-Graudpré passent en| |
Francho.
Ces deux derniers étaient frà

|

à
res du chevalier. L'un, Pierre-
Louis Boucherde Niverville et de
Montizambert, était né on 1722,

Niverville né en 1716 ; tous deux
mariés.

met à M.
commission
major de Benjamin Doucet. celte
charge ét mt créée à cause desLe 8 septembre 1760, capitula-

|

infirmités de M. de Niverville et
l'absence du lieutenant colonel
Thomas Coffin, qui demeure à
Batiscan.

Le 9 mars 1765, naquit, aux
Trois-Rivières,Joseph-Michel, fils
de Joseph, chevalier de Niver-
ville, chevalier de Saint Louis,
et de Josephte Chastelin. Cet
enfant vécut quatre-vingt-huit
ans.
En 1775, le chevalier de Niver

ville avait soixante ans et
demeurait aux Trois-Rivières. Il
servit au fort St Jean et à Laprai-
rie contre les Américains et con-
tribun, avec Bouchette et Lanau-
dière,à sauver le gouverneur Car:
lston, bloqué par l'ennemi dans
la ville de Montréal. Oe merveil-
leux enlèvement, le passage du
lac Saint Piorre au milieu de la
flotte qui les guettait, le diner
aux Trois Rivières en compagnie
des officiers américains qui ne
counaissaisnt pas le gouverneur.
et l’arrivée à Québec, au son des
cloches et du canon, qui annon-
çaient aux troupes américaines
campées sur les plaines d'Abra-
ham lajoie de la population, vous
sera raconté un jour prochain,car
j'ai ce qu’il faut pourcela. ;

Eu juin 1776,de Niverville prit
part à la bataille de là commune
des Trois-Rivières, qui donna le
coup de grâce à l'invasion.

Parmi ceux qui signèrent, en
1788.ane demande contre le prof
jet d'une nonvelle constitution
pour le gouvernement de la pro-
vince, on voit : “le chevalier de
Niverville, de l'ordre de Saint
Louis. commissaire de la paix,
lieutonant à demi paye, co-sei-
gneur de Chambly.”

Le 4 mars 17,0, l'adjudant gé-
néral Baby fait savoir au cheva-

colonel et il ajoute : “Envoyez
unelisto des personnes que vous
jugrz devoir être recommandées
pourl'établissement d'unesecon
de compagnie (de milice) dans
votre ville (Trois Rivières), afin
de remédier aux inconvénients
que paraissent rencontrer quel-
ues messiours Canadiens ot
uglais.” Fai parle de ceci ail-

leurs.
Le même jour,M. Baby s'adres-

se au colonel J. M. Godefroy de
Tonnancour : “Le chevalier de
Niverville est fait colonel des
milices du nord du fleuve dansle
district des 'Frois-Rivières ; M.
Normanville son lieutenant colo
nel, ot M. le chevalier Tonnan-
cour son major.” La zone ici in-
diquée est la côte nord depuis la
rivière Sainte Anne de la Pérade
jusqu'à, et y compris, la paroisse
de Muskinongé,

J. M de Tounancour, colonel
de tout le district des Trois - Ri-
Vières, gopservait la rive sud du
fleuve “depuis Saint- Pierre-les-
Becquets jusqu’à Yamaska’ cos
deux localités comprises. Eu par-
lance militaire,les lieux mention-
nés le sont toujours inclusive-
ment.
Au mois de décembre de cette

année 1790,le ch :valier de Niver-
ville était le doyen des juxes de
paix des Trois-Rivières.
Le 28 avril 1795, fut inhumée

aux Trois-Rivières Josette Cha-
telin,femme du colonel de Niver-
ville.
Le 11 avril 1798, l'adjudant

général Baby annonce à M. de
iverville que vi son âge, il est

dispensé d'exercer 8a charge de
juge de paix, s'il le juge à propos

e Niverville avait demandé
que son fils eùt la moitié de sa
peusion, mais il lui fat répondu
que cette pension n'était réversi-
ble sur la téte de personne.

Ici je note ce que dit Bibaud
dans Le Panthéon Canadien:

“Lo famille de Niverville fut
rainée par les procédés fraudu-
leux et partiaux de l’arpenteur
général Collins, comme onle voit
par une consultation de Cugnet”
Je ne conuais pas vette affaire,

Le 6 juin 1800, M. Baby trans
de Niverville la

d'enseigue aide

Le 28 septembre suivant, M. de
Niverville et son fils Joseph lais-l'enseigne

|

Sent vendro à l'encan du shérif
eur marquisat du Sablé, dans la

ville des Trois-Rivières,contenant
peu près dix arpents en super

ficie Ce terrain fut acheté au
prix de quatre vingt -quatre pias
tres par Aaron Hart, marchandl'autre, Jean-Baptiste Boucher de

,

des Trois Rivières.
Le 24 novembre 1800, M. Baby

Graines de Fleurs

lier de Niverville qu’il est nommé|

Le mont Izambert est une loca-
lité du Perche, province d'où
venait la famille Boucher,
Le 15 juillet 1768, à Compiè

gne,le roi donna ordre de prêpa
rer un brevet aucordaut au che
valier de Niverville, lieutenant
la croix de Saint-Louis. Le lende
main, à l'hôtel des Invalides, à
Paris, lo roi signa ce brovet.

Lestrois frères de Niverville
revinrent aussitôt après au Cana- Grande-Bretagne,clamait la cession du pays ala “le lieutenan:-gouverneur

annonce au zolonel de Niverville
qu’il lui sera accordé un octroi de
terre de douze cents arpents. Le
27 mai 1802, il lui écrit que le
lieutenant-colonel Coffin

=

sera
chargé A l'avenir des détails de sa
division militaire.
Le 15 juin 1803,M. Baby adres

se au juge Foucher une commis.
sion de lieutenant-colonel pour la
ville et campagnes du district des Trois-Rivières remplaçant M. de
Niverville; et à ce dernier il noda,et y arrivèrent comme on pro ; tifie sa retraite, disant de plus :

;
sera

, bien flatté de rendre service & vos
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chers enfants, connaissant, com-
me vous le remarquez, votre fA.
cheuse situation et le droit quu
vous avez aux faveurs du gouver-
nemeut ; rendez moi la justice de
croire que je ne négligerai rien”
eto,
A propos du banc d'honneur

dans l'église des Trois Rivières,
il ‘y eut une grosse chicane en-
tre les officiers de milice dès que
l’on apprit la retraite de M. de
Niverville.

Ouslui-ci avait atteint l'âge de
quatre-vingt neuf ans. || mou
rut aux ‘Trois-Rivières et fut
inhumé le 81 août 1804.
Sa croix de chevalier de -Saint-

Louis était placée à lu partie
supérieure de l'ostensoir de la
paroisse des Trois-Rivières, oùje
l'ai vue de 1847 à 1802, mas je
Le sais si elle y est encore.
Joseph Michel, né en 1763,

fut agent des Sauvages et mou
rut aux Trois-Rivières en 1868.
Ses deuxfils, Joseph et Charles,
86 sont éteinte parmi uous il y a
une vingtaine d'années.

BENJAMIN SULTE.
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Pour le Trifluvien
 

Honueur et gloire Dien, notre affectuvux
{père !

Il estl'éternité comme Host l'infini i
C'oat l'éus que l’on craint, l'être en qui l’on

[uspère,
Qu'ici-bns comme au ciel, son saint nom suit

[Loui |

11

Sa bonté sur wos fronts brie comme l’aurore,
De l'univers entier, à val lo créat-ur
Lt dus infortanés {do 1x consotaleur.*
G'ust tui que l'o-nenu chauto ot que todt hum.

[ble adore,

ul

De lui parent los lys aux mômes si doux.
Vou- qui tiavz lu crel, à qui done paciez vous,
Si cu est à colui qu’on wim et qu'onreduute?
Ah ! êtres dévaissés, parles, Diva vous écoute |

1V

Suint, entot est le Très-Huut, auteur de l'uni-
vers

Le jour lui doit ses feux, Le unk ses sonore
{volles

Du ciel il nous fait voir lo splendèlo revera
Boié de perles d'or qu'on notime los étuiles.

v

Au delà do l’espace vst ouvert l'infini,
Et par dold lv temps vst la gluiro immortelle,
Ah | que ce mondeest grand ot quo la torre

. [est belle !
Qu'à Jumals de mon Dieu le saint nom soit

[bôni

TITIUS
Bocancourt, 82 décembre 1899
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INSURPASSABLE
 

Aux estomacs faibles

Aux débilités, aux convales-
dents, aux dyspeptiqu-s nous ne
demaudous qu'aue cho 6; qu'ils
cousuitent les medveins où phar
Mrcleus de Montréal Quebec «t
Trois-[ivières sur l'opportamto
de faire l'esrai du Vin des Car-
mes. Ils n'out qu'a en exprimer
le désir. L>- Vin des Carwvs fera
le raste, et les malade go éprou-
veront un st grand bien qu'ils
lous rewercieront da consell que
vous lear dounons,
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_ Grande réduction sur des sou-
liers mous ainsi que sur ls sou-
lieurs en feutres.

Jüc.“recs tenses anaes gs, Au premier symptôms de rhn-
me, ne tardez pas A prendre quel.
ques doses de cet excellent spéci-
fique français, le BAUME RHU-
MAL, le remède insurpaseable
pourle traitement de toutes les
affsotions de la gorge et des pou-
mons.

  Congress en feutrepour
dames à.

À VOUS D'äN PROFITER
DASSYILV A<. +

No 41, rue DU PLAIV a, Trois Ravidres

 

las bute ix de M, te Dr. Pannes
ton, den ist, so 1 rutetantau Noo 34 rue Bouaventure,

 
 



 

 

 

    

 

EN VENTE
Saleadriers vi Almanachs

 

Le Usleudrier acolésiastique
du diocèse des Trois-Rivières,

ap/rouvé par l'autorité compéten-

te, vh maintenant en Veute à Dos

bureaux, ains! que l'Almanach du

Peuple de lu maison C, O. Beau

chemin 8& Fils.

 

Jioperialisats  militawe

Una lettre do M. Monet, M. P.

M. D. Monet, député de Laprai-
yre-Napierville au parlement fédé-

wal, adresse à la Patrie la lettre

suivante qui peut se passer de

commentaires. Le “principal or-

gane anglais de la province” en

« bondi de rage :

St Rémi, 20 décembre 1899.

Monsieur le Rédacteur.
Le cabinet federal, sans consul.

Lr las Chambres, vient de dévi-

dr d'envoyer un-sevond coutin
ent vabudiou ai Ÿausvaal.

li ne sagit pas, Chiaure | rs du
prowier vontlugeut, d’un aute de
<mple courtoists euvers l’Augle
Lorre. Nous Épuusous su querelle

ct uous faisons notre uve guerre
que l'aucieu chef du parti tibaral,
thon. Edward iflake, à qualiliée
de euptde, injusie vl oppressive

Ce n'est plus une faible contri-

button pecuniaire quu l'on nous
demande pour une parade mili-
ture, c'est notre part de l'impôt
du sang, daus une guerre qui
uenace d'dtre une des plusineur
tri res du siècle,
Le Canada n'est pour rien

dans aucune des causes qui ont
provoqué vette guerre. Le Uauada
wa aucun interôt daus cette
guerre, et n'ayant pas ôté repré -
sontés dans le l’arlemont qui l'a
decidée, je we demande à quel
titre nous pouvous être tenus d'y
contribuer en quoi que ce soit.

Le premier coulingent a été
cnvoye en Afrique “par polites
>" nous a-t-on dit. (l'Angleterre
n'était pus conséu en avoir besoin)
L'arrété ministérie: déclarait que
cela ue cunstituerait pas au pré-
cedent... Le second contingent

esl envoyé parce que l'Angle-
terre cu à besoin, par suite dus

revers qu elle à subis. Je me gou-
cle peu de savoir si ls sucoud

urrête ministériel contient la mé

me restriction ‘’quil ne devras
pus servir de précédent.” Cette

restriction est tout à fait illusoi-
re.
Aucune restriction n'empêche-

ra la majorité anglaise du Cana-
du de cousidérer ces fuits accome
plis comme des précédents, et
d'ailleurs, puisque l'on envoie
aujourdhui deux contingents
canadieus, sans qu’il y ait aucun
précedent, l'on se moquera bien
de cette clause restrictive, pour
n'invoquer que le fait accompli,
à la première guerre quel'Angle-
terre aura à soutenirSt l'Angleter
re n'a pus besoin de nos soldats, ce
sera par politesse que nous lui
en euverrons (premier précédent)
s1 l'Angloterre est en danger, ce
sèru eu vertu du secoud pré
védent. Vonc a toutes les guerres
de l'Empire, sérieuses ou non,
nous seruns tenus de contribuer
ci vertu de l’un ou de l’autre de
ces précétents. L'Angleterre sera
toujours fière de dvployer aux
yeux;de l'Europe la puissance

“ue lui assure l'aifectiou de ses

colonies.

Cust de [1mpérialiswe mili
taire tout pur dans lequel uous
entrous ue pleiu saut.

Lt cela suns le vousentement
des Chambres populaires : Le
l'uriement seul à le droit de dis-
poser des deniers publics et le
cabinet ne peut le fuire seul gue
duns le cas d'urgence. Or, il y a
plus d un mois que nos ministres
ont ollert a M.Chawberlain un se-
coud coutingent canadien ; pour-
quoi le l’arlement n'a-t-il ; as vté
convoqué pour ratifiler ou désa-
vouer cette offre ?
L'Angleterre a perdu ses plus

belles colonies d'Amérique pour
avoir 1mposé uue légère taxe eur
le thé, afin de défrayer les dépen-
ses do la guerre de sept aus.
Washington, au lieu de dire :
l'ayons vette legère taxe, ce ne
suru pus uu précédent, s'est évrié:
“No taxation without representa-
tion” …et depuis plus d un siècle,
cet axiome ust devenu lu grande
churte des colonies anglaises. No
taxation without representation.

Aujourd'hui, l'Augleterre s'y
preud autrement, Au lieu de
nous taxer elle mème, vlie nous
fuit tuxer par nos ministres, et
l'on semble moins soucieux des
garanties constitutionnelles que

uel'étaiont les simples soldats de
Washing tou.
Pour ma part, je suis opposé à

loute contribution aux guerres
de l'Empire en dehors du Uana-

 

daet je m'y opposerai dans l'en-
ceinte des Communes, si je suis
députéà la prochaine session
,Ce n'est pas titre de Canadien

d'origine française que je prends
cette attitude ; je n'en fais pas
une question de sentiment, et
tiendrais le même langage si nous
étions colous français : je ne veux
pas dépenser uu sou pour rewser-
rer davantage les liens (hors les
liens commerciaux) qui nous u-
Dissent à la Grande Bretagne.
Nous n'avons presque rien de
commun aveo le vieux continent,

Je suis Canadien, ot mon idéal,
c'est de voir le Canada prendre
rang parmi les nations indépen-
dantes, aussitôt qu'il se sera suf-
fisamment développé par la vita-
lité de sa populationf et l'immen-
sité de ses ressources naturelles.

Or, pour arriver à co but, nous
avons besoin de consacrerivi tous
nos revenus au développement
de nos ressources ; et nous avons
besoin d'attirer l'émigration étran
gère, au lieu d'envoyer nos con
citoyeus servir de cibles en Afri-
que.

Maintenant, voicil'objet de ma
lettre : jo comprends quan dépu-
té doit représenter ses élrcteurs
ou duinissionnr, aussitôt qu’il
coustate qu'il uv partage pas
leurs opinions, et si je ne remets
pas immédiaternent mon mandat,
c'est que je crois représeuter l’o-
pinion presque unanime de mes
électeurs. À tout événement,je
leur fais conuvattre aujourd'hui,
ma détermination ; sielle n'est
pus conforme à leur propre senti-
ment, que l'on m'apporte une rô-
quisition signée par 25 électeurs,
libéraux ou conservateurs, 1ne
demandant ma démission, et je
m'engage à la donner immédiate-
ment,

Bien à vous.
D. MONET, M. P.

DIEChIIS

On nous écrit de Sainte Sophie
de Levrard : }
Jeudi le 21 décembre est décédé,

muni do tous les secours do 1a
religion, M. André Lefebvre, uu
jeune homme de 24 ans

Nos condoléances àlu famille.

iting:0

L'Unon Franco-Canadienne
 

Ou nous communique les deux

lettres suivantes:

Ste Anne de Beaupré, le 14 déc,
1899

Mousieur L. à. Robillard,
Prés. Géu. et Gérant de L'U.F.O.

Montréal.
Monsieur,

J'ai l'honneur d'accuser récep -
tion de la somme du $250.00,étant
la balance du montant de $1,000
à moi payé par paiements trimes-
triels, suivant les règlements de
votre association, in ra lu décès
de feu Alfred Turgeon, mou
époux,

Je n'hésite pas à dire que votre
association a rempli ses obliga-
tious a la lettre et qu’elle mérite
d'être encouragée pour la manière
prompte et loyale avec laquelle
vous payez les béuéfices on mala-
die et les bénéfices au décès des
mombres de l'Union Franco-Ca-
nadienne.

Veuillez me croire,
Monsieur,

Votreetc,
(Sigué) Dame VyeAlfred Turgeou

 

Terrebonne, le 15 déc. 1899
Monsieur L, &. Robillard,
l'rés. Gén. et Gérant de L'U.F.O

18 rue St Jucques,
Montréal

Cher M >usieur,
J'aucusc, ce jour, réseption de

la somme du deux cent cinquante
(8200.00) plastre, que vous ve-
nez dem'adresser in re le d-ces
de feu Ernest Ulavel, mon époux.
Je prolite de lu circonstance
pour vous déclarer que je suis
très satisfaite de la manière dont
vous payez les réclamations de
bénéfices on maladie et de béné
fices au décès. De fait, cette som-
me de deux cent cinquante($250)
piastres, ne devenait due que le
28 du courant ; vous avez eu la
gracieuseté de m'adresser un
chèque en date du 18.

Veuillez me croire,
Monsieur,

Votre ete.
(Sigué) Dame Vve Ernest Clavel

-—_

Succes extraordinaire

C'est au mois d'août, dernior
que le Viu des Carmes à été lan-
cé sur le marché de Québec, ot

l'expérience a si merveilleusement

réussi qu'il a fallu désupler l’im-
portation de mois eu mois. Il
d'est peut-être pas au soul malade

daus tout I'list de la Province

ui ne connaisse vt n'aime le Via
es Carmes. Les propriétés extra-

ordinaires de cette préparation

sout la seule explication de son suocès.

LE TRIFLUVIEN, Marai 26 Decembre1899
Echos ie ta Ville
eb -u Dis: mot

Venez voir les cadeaux de No-
al et du jour de l’au a la Libraire
Ayoite.

 

Mgr Cloutier est parti aujour-
d’hui peur Nicolet, où 1l doit as-
sistor demain au ssore de Mgr
Bronault,

 

La fête de Noël a élé célébrée
avec beaucoup de soleunité dans
nos diverses églises. Nous avons
douné la semaine der ére le pro-
gramme muricsl oxéouté a la Oa
thédrale A la Paroisse, on achsn-
té la messe du second tou (messe
de miauit) et la messe royale (le
jour), aveu des chauts de Noël,
Mgr Croutier a cffivié pontifica-

lement à la mosse du jour à la
Cathédrale. À la Paroisse, le ser
mon a été donué par M. l'abbé
Lelaidier, et à la Cathédrale’ par
M l'abbé Denoucourt.

 

Nous appprenous avec plaisir
que notre ami M Louis Budeaux,
warchand de uouveaatés, à dèli-
uitivemunt auceple à vaudidautu
re dans Notre Dawe pour les pro-
chuines élections municipales.

 

MAL DANS LES COTES OAUSE
PAR Dis AUVËs DK TUUX Pyuy
Pecwimi guetit lus rhuwes lus
plus obsunes. Ds williers de
Canadiens l¢ recommandeuat. Ka
veute partout, Fubriqué par lue
propriétaires du Pain-killer de
Purry Davis.

 

Les vacances du Jour de l'Au
nous ont ramené bou nombrs d'u-
tudisnts du l’Université ; par
voutre, nos maisous d'éducation
locales se vident pour quelques
jours. Los Ursulinettes sout par-
ties aujourd'hui, les Uollégious
partiront samedi.

Voici Noël et le jour de l'An.
81 vous voulez avoir dus mou-

bles forts, solides. du chic appa-
reuce et bon marché, alles chez
A. Laurin & Cie, rue du Platou.

 

Ll y aura une séauce du Conseil
de Ville jeudi soir.

Les soirs ordinaires, l’entrée du
patinoir Laviolette est gratuite
puur les spectateurs. Ou ne fait
payer que los soirs du concert ou
de partie de hockey.

Si vous avez des achats à faire
pendant les fêtes, alles chez Bon-
dy & Buaulao,les populaires mar-
chands-taillenrs du coin des rues
Notre-Dawe et des Furges.
Tweeds, cols, cravates, valises,

eto.
 

L'équipe senior du club de
hockey Laviolette a fait lundi le
choix de son capitaine pour la
prochaine saison. M. James Teb-
butt a été réélu par un vote de
6 contre 2. Les joueurs seront les
mêmes quo l'an dernier et on
peut s'attendre à de rudes luttes.

 

Un nommé Urbain Morin, jour
nalier, qui demeuraityeur la rue
Bouaventure, est mort subitement
dans la nuit de Noël. Une enquête
a cu lieu aujourd'hui sous la pré
sidence de M Ant. Lamy, député
coroner. Lg jury a rendu un ver
dict de mort de causes noturelies,

 

Les amateurs d- crèpes de sar-
rasll, Ce Mèls causdien par excel-
eho, Lrouverout chez Bou:beau
B. Brunette, 28, des Forges, de 1a
Hour de rarrasin du première qua.
hé
M. Bruvelle a un assortiment

géuéral d'epicerie d'excellente
qualité. Courerves de toutes sur
te: towawes, pois, ble d'Indu,
poumcs, pêches, puires, ananas,
ste.

Bearre de table et de cuieine
regu tous les jeudis.

ECHANTILLONS
Echantillous d'essences de 10

grammes pour obtenir lus
liqueurs suivautes:

OuD Tom GIN.—HOLLAND GIN.—
RHUM.—BRANDY. ~OLD RYE.

Scorod WISKEY.
J'adresserai, par la malle, aux

personnes qui m'envezront 26c en
timbres-poste, ua échantillon des
essences ci-haut muntionnées
Unlivret qui donne des détails

 

*

|

précieux sur la fermentation, et
auo quantité de recettes pour la
fabrication des liqueurs fiues.
Les essences quej'offre enlève

l'odeur de Famée et donnent an
goût agréable à la liqueur que
vous voulez fabriquer.

Prix réduits pourgrande quau-
tité,

Adresses:
JOHN FLOOD,

62 Rae Richelien,
Québec. Correspondance sollicitée.

Cartes de visite artistiques et à
bon marché au bureau du Trÿlu-
vies,
 

Ok sONT LES JAPONAIS qui ont
fourni le Menthol contenu dans
le merveilleux D. & L. Menthol
plaster qui soulage immédiate-
ment le mal do dos, lo wal de
tdte, la uévralgie le rhumatisme
et la sciatique, Fsbriqué par The
Davis & Lawrence Co, Lim.

Nous avona en le plaisir de
recevoir ces jours-ci la visite de
notre ancien collaborateur M. Ro-
doiphe Girard, aujourd’hui rédace
teur à la Patrie.

 

Il est question 4 Louiseville de
la fondation d'une société d'assu
rauce mutuelle.

Tous les ancions directeurs de
la Société d'Agriculture du comté
de Muskinougé ontété réélus pour
l'an prochain.

 

Immense uvautage pour un
boulanger qui désirorait s'établir
en cette cité. M. Z-phirim Harvois
qui po:sedu tue nombreuse ciiou -
tele comme buulauger of ayaut
loup l'Hotel ltichelieu, offre eu
vente sa té-1dunue et sa boutique
sltuocs, sur ia Kuo Chuawpllour,
pros de lu gare sinsi quo sou rou-
laut, voiturce chevaux ote. Prix
reduit, conditions faciles.—juo.

 

M. bugeue Godin a terminé
ces jours deruter l'installation
d'une trentaine d'appareils télé-
phoniques à la Graud’Mère pour
le compte de la ta Compagnie de
télephone dus comiés de Saint-
Maurice, Trois Rivières ot Cham-
plain.

Pardesus faits à ls main, prix
d'automue ot d'hiver : pardussus
pour juunus geus, $3.00 à $8.60
de façon, pantalons pour jeunes
gens, 760. dv fagon ; habillumonts
pour jeunes gens, $8.00 4 $8.50
de façon. Les connaisseurs pro-
clameut que les purdessus, habil-
lements et puntalous faits par 2.
Quillemetie, tailleur, sont ce qu'il
I 8 do mieux pour I'élegauce de
# coupe ot le fini de l'ouvrage.
Draps et tweeds les plus nou-
veaux vendus par Z. Guillemet-
te

On demande de bonnes coutu-
rières et apprentirs.

Luel GUILLEMETTE
Tuilleur-lashionable,

29 rue des Forgus,
| Trois-Rav ières

etd

Québec, 19—Jugement a été
roudu aujourd'hui par la Cour
d'Appel, daus lu cause de Vallée
et lu coimpagnie d'assurance sar
la vie La Oauadienue, muintenant
l'appel avec frais.

Il s'agit d'une question de
droit.

mn

BISCULEN ET SUOMEMIE

Allez voir l'ussortiment de Bis-
cuits, bonbounières, sucreries, cho-
colat, liqueurs, etc, que Bourbeau
B. Brunelle à réuuis spéciale ment
pour les fêtes.
Vous y trouverez un grand

choix dans toutes les ligne, Prix
très bas.
Une visiteàce magasin vous

sera profitable.
Grand assortiment du commen

cemuutà la tin de l'année.

Boussrao B. BBUNÈLLE,
28, rue des Forges,

Les jaune se teiuy rouge avec bou
Tit. Essay z.le avec ies teinlires
Miguliquss. 10 cents 16 paquet.

 

STE UR8ULE, 25.—Dimanche, le
24 du courant,à | issue du service
divin. à où lieu dans la sacristie
de l'église paroissiale l'assemblée
des paroissietus franva-tenanciers
relative a | élection d'un nouveau
marguiller pour remplacer M. O.
Lambert dont le terme d'office
expirera au Jour de l'An ; M. F.
X. Généreux a été élu, comme il
le méritait, à l'unanimité, ayant
le: qualités requises pour remplir
cette charge avec honneur et
dignité.

nt.
Le messe de Minuit a été célé-

brée,ici, aves succès. Messe et
cantiques appropriés  chantés
avec perfection.

 

LEs ENFANTS VEULENT GLISSER.
Ils reviennent converts de neige.
Une demie cuillerée à thé de Pain-
Killer dans de l'eau chaude su-
cree, empéchera toute maladie.
Evitez les contrefaçons, il n'y en
a qu’un de bon, c'est celui de
Perry Davis. 260. et 600.

Cour guérir un ruume on
une Journée
 

Prenes les teblots iazaives au brome qui-
nine. Tous les pharmaciens remettent l'ar-
gent si alles ne guérissent pas, 256. La signa. ware BW, Grove est our ue botte.

Nous empruntons au Progrès
de Louiseville la listes des heureux
vainqueurs du coucours qui à eu
liou lo L9 juillet dernier, daus le
comté da Maskinongé, pour les
terres les mieux tenues :

LOUISEVILLE

ler prix Uyrille Paquin ; le
Narcisse Livernocho ; 80 J. H.
Logris; 40 Aunt. Plante; bo
Ed. Martin ; Ge Bery Dionne ;
Te Ed. Pruite ; 8e Ohs. Caron ;
9 Alp. Bellomure ; 100 Her.
Lessge ; lle Ant. Lupion ; 126
Hil. Lupion ; 18e Art. Glou-
tier ; 14e Phil. Lupien.

\STE URSULE

ter prix Ovide Lambert; 2e
Frs. Bergeron ; 3o Frs. Boulé ;
do Touss. Picutte ; 5u Rév. Swurs;
Go Fre. Lambert ; To Jos. Lam-
bert ; Su Arthur Lambert.

ST DIDACE

ler prix Thos. Dubois ; 2s Rev.
T. Joyal ; 8¢ Kd. Hamelin; 4e
Will. Bergeron.

ST LEON

ler pris KH, Mayrand ; 26 H,
Paquin ; Bo & l’aquiu ; do Uid.
Legnis ; bo Levu Mot ; Ge Predle
Paquin; Te J. B douiagus ; Are
tuur Piourde,

ST PAULIN

der pris Fre. Paquin; dv Jus.
Foucher; do fod, Puilouer,

ST ALEXIS

lor prix iio Lafronioro; Zo Leo-
nard Lafreniore ;du Jus Juckeun,;

MASKINUNGE

lor prix I. Lemire ; 2v I. Vorte-

Lous Belay ; 50 Paul Bérand
60 H. Lafreuière ; 26 Uhs, Ure-
noir ; 8e Olivier Varulel;

ST JUSTIN

lor prix Joseph Vilioneuve ; Zu
Désiré Philibert ; Bo Augustun
Lajous ; 46 Doréuls Lalrenière ;
be Adolphe Allard ; 65 Joseph
Olerimont ; Tv Josuph Bastien.

LA DEBILITÉ GENSRALE ET L'IG-
PrISEMENT domandent uu toni.
Que pour roudre au systèmu su
viguour. L'Igmulsion D. & L. rô-
pare lus forces, donne du lu chair,
ramène lu saute. Fabrique par
The Davis & Luwrouce Oo, Lam.

Le Docteur J. Desjardins

SIPPEULALENEE:

 

Bx ohof do Clinique du Paris
 

Muludio dus youx, du nos, do,lu gorge wi
oreilles,

172 ruv Bt Denis, Moutréal,
En face do l'Univursis Luvai)
48,9,lu Vélôphouo Bell: 1277 Kat

me eeeeee ee|

AVis

M, lo Dr J. EK. Hétu étant parti pour un
voyage aux Ktale Uuly, M. lo vutuire I’, ©
Guilivt ost soul autorisé à gérur sos nifairos
pendant son absence.

GUERISON RAPIDE
DE LA TOUX

2 ET DES RHUMES.

Pyny-Pectoral
Le remède cansdien pour toutes

Las affections de Is

GORGE ET DES POUMONS
25. cts ln grande bouteille,

DAVIS & LAWHENCE CO,, Limited,
Frop, du Perce Davis Paln Killer,

Now York. Montréal,

DepÀ

1,10998m

1899. AUTO ANE «INDY

JOS. LAMBERT
MARCHAND-TAILLEV ¢

{83, RUE NOTAE-DIME
Enface de l'Hôtel Windsor
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TROIS-RIVIERES.

Derniers dessins de haute
nouveauté, dans les

Tweoils Ecousais,

Anglais

Et Canadiens,

pour Pantalons et Habillements
complets.

SERGES, DRAPS
ET BEAVERS

pour Pardessus d'Automne et
d'Hiver.

Modes nouvelles, reçues tous les mois.

COUPR ELEGANTE ET GARANTIE
PRIX MODEREN

Le blenvelllant snovuragement quo Jal regu
de mes amis ot dupubllc en géubral, m's
permis d'obtenir ostte année pour des achats
plus considérables, des ounditions oxooption-
nellemant avantageuses dont je leur donnera!
le bénéâice, d'offre à tous mes remercloments,
et j'espère qu'ils mo continuerant le patrousge
queje soliluite,

Confection des boulons pour costumes de Dame et Messieurs à irès bas prix
1300=als

fouille , 8e Abr. Buauliou ; 4e

   
    

     

  

Une découverte d'or
duns le district des ‘Trois-Rivières no surpren-
drait personne, wuis tous seraiont surpns de
voir 'étaluge do Parfums, poudre à toilette,
savons fins, porte monnaie, coffrets de toilette,
ut la grande quantité d'articles do fantaisio
importés do Puris, Londres, Now-York, de
l'Allemagne, cto, Une visite & lu Pharmucio des
Trois-Rividres vous causersit uno gruude sur-
pris our lo-propriétaire à oxcédé Louies lus
années prévuontes dans Lo choix ot lu quanti-
té de ces articles st convenubles pour cadouux.
Bt les prix domundés pour vus hautes nou-
veuutés sont très ruisonnubles.

Cone par lo pussé, l’ussortiment dus
didférontes Brossos, du Chusmois, Isponges, ste,
est Lrs complot, Inutile du divo quo lo plus
fastidioux brouvora du quoi satishuro sun guût,

Le por-vunol ds celts phurmusio popu.
Luro so lait du plusit (du takes voitLe ua arobau-
ase

UNE Visage nv. 0,

Le Pharmacien WILLIAMS
TROLS-BIVILElS .

>. N.—Voulilez examiner non siteines sv. p.

[J  

    

  
qui sont obligées

9;\| de travailler
dans l'atmosphère impur
des manufactures où des
usines trouveront dans lu

un tonique quiles stimulera,
les runimera et leur donnera
la forco et In santé néces-
suires pour fairo lour travuil

sans éprouver Ia moindro fatigue, Les douleurs dans lo dos,
les maux de Lête, les vertiges, la pâleur et la maigreur dispa-
raitront comme par enchantement. Sous l'influence do cu
vin généreux, l'uppélit sern bon, la digestion so fera facile-
ment, le visage prendra uno teinto rosée, les lèvres s0 colo-
reront. Puis avec l’embonpoint les forces roviendront et la
jeune fille jouieru d’une santé robuste,
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LAMPIONS
Brevetes.

  

 

Présontent un joli

coup d'œil quand ils

sont éclairés, ont pour

but d’embellir l'autel

et seront Lrouvés Lrès

convenables pour lu

dévotion des Quarante-

Houres, des Crèches de

Noel, ct aux funé-

ae __  railles.

TABLETTFS 33z/LlEES
EN OIRH.

à Remplaçant les Veillouges.

 

 

} La gravure oi-contre,montre lu imè—
[che vrojetant ou dessus du verre (|aiu-
Épion), co qui fait qu'il n'est pas nécos - cer
[saire d’enloverlo verre du chandelier St Li
[pour allumer la tablette. Lu mèche c
Jétant toujours daus le contre empêche Wl
le verre de craquer. Te

FAITS A GA MAIN PT BIFN FINIS.
CIERGES BREVETES EN CI

pour usage aur les autols. Vondus à leur mérite ot suti-faction guran-
n vente chos P, V. AYOTTE.
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Impressions de toutes sortes exécutées à

bref délai et à des prix très réduits aux ateliers

du TRIFLUVIEN, 171 & 173 Rue Notre-Dame

Trois-Rivières.  
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Adre ses d’Adaires,

 

N. L. DENONCOURT, C. it,
AVOCAT

7, tuo Royale, Trois-Riviéres
 

OLIVIER & COMBAU

AVOCATS
6, tue Alexandre,—Trois-Rivières

P. N. MARTEL, C. R.

AVOOAT
16, BUE BONAVENTURE

Trois-Kivières

GEORGES METHOT

AVOCAT
43, rue Du Platon, sroie-Rivières

SOS. HARNOES

© AVOOAT

80, Rue St Joseph, Trois-Rivières
Téléphone No 181.

C.EDARCHE, M.0.C.MH.
Sucoessour du Dr Méthot

50, AVEN.LAVIOLETTE
Hunks DBR CONSULTATION :
84Y heures A. M.

   

 

 

143 ©“ P.M.
748 P.M.

l'éléphone 27. Boîte B, P. 504,
19-09-99
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T. BUUANIVAL, JF, BELLEFULLLE

Thos Bournival & Cie
laportatours & Marchands d’Epicories

— EN —

Gros et en Detail
= ET —

Embanlicurs d'huile de charbon

NO.46, AUE DES FORGES
TROIS-RIVIBRES

Un trouvers vonstamment au mugasu de
MM, BUUBNIVAL & Gie uD assortiment
es Dieux choisis de

Tug, Oar,
LARD, 8.12: 0UX,
PARINE, MELsses,
SUORE,

VINS DR MEssk,
LIQUEURE DE OUTES SORTER

Et”, Bto.
u-CORRESPONDANCE SOLLICITAK

ARRACH&-SOUCHE
ET

ARRACHE-PISRRE
ETNA

Oette «chine pour laquelle un Brovt
(Patente) vient d'être obteau, oat une fnven
tion indispensable À tout cultivateur qui a
des souches et dus piurres à arracher,
Un sgont dans chaque conté est demandé.
Ocux qui préfèreraleut acheter le droit de

l'emploiter seuls, pour Un certain territoire,
poisrront le faire À dus conditions faciles en
d'adressant au sousaigné

0. I. BERGERON,
Propriétaire,

&t Grégoire, Comté de Nicole
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   TRADE Mann >
Desions

COPYRIGHTS &C.
Byone sending a aketch and pencription may
Ely ascertain our upiuion free whether an

lon is probably pute able. Communica.
strictly oc nddential. Handbook on Patents
free. Uldest agency for securing patents,

nr taken rein Munn & "Co recoire
tpeciai notice, without charce, in the

Scientific American,
A handsomely tiluntrated weekly. Largest er.

lon of any seienting fourunl. Torma 8a
3 four months. 8L Hold by wll newsdealurs.

WNIT £ Co.2sorsNey Yorkuv : ;ARI

  

Miwwarp's Live wv est. le
meilleur.  

The THREE RIVERS
BUSINESS COLLEGE

160 Notre-Dame Trois-Bivières
 

L'ouverture des classes à celte ivs-
tilution se fera Lundi 28 Août pro-
chain, L'enseignement donné sera
encore plus pratique que par les
années passées, NOUS AUrONs UD sys
tème de Tenue des Livres qui vient
d'être publié el qui a qu-lque chose
de plus pratique que celui que nous
avions l’anuée dernière, et dout nous
avonseu l'explicalion par l'éditeur
lui même, Nous invitons tous ceux
qui sont intéressés aux affaires à
venir voir ce systèmeet plus particu
lièrement les pères de familles qui
ont des garçons qui veulontse prépa
rer aux aflaires,

PF, X, Vanasse,
Principsl.

+0+00+0e000eredt0000040
DEVEAIT TULJULRS ETRR S0ES LA MAIS,

PaoinXiller
ILN°Y A PAS DESOUFFRANCE

NI DE DOULEUR, INTERNE OU
EXTERNE, QUI NE SOIT SOU.
LAGER PAR LE PAINKILLER,
Gare aux contrefaçons et aux imlta-

tous, Lu Luutelllo véritable porte le
now

PERRY DAVIS & SON.

90000000000000000000¢

Dit BOURGEOIS
Ex-Intoine à 1 Hotel-Dieu, (Montréal

des Hopitaux de Paris.

 

TRAITKMENT SPKCIAL KT NOUVEAU DK
LA (ONSOMPTION

Oreillus, Nes, Gorge, Poumons, Cœur, Ma
tadics dos Eufanys, Annlysos Microscopique 4

Consultations tous los jours de 3 Lra. à 5

42 - KUE KOTALE - 22
TROIS-RIVIERES,

TELEPHONE No. 176.

ASSURANCES
HU ——

GOUIN & DESILETS
AGENTS D'ASSURANCES

P.lices de garantie contie
Le Feu,

Les Accidents,
Sur la Vie,

Ete, Ete… Ete.

BUREAU :

Côte du BOULEVARD TURCOTTE
TROIS-RIVIERES

Décembre 27, 1898—1a

A VENDRE
Uno potite machine à vapour aves une boul

loire de deux forces do chevaux-vapeur, en
trés bon ordre. Conditions faciles, et trbs à
bon marché s'udressor an jourual le l'aurLu-

A VENDRE
Six lots du terre à boiset doux formus,près

des chutes de Shawenegan.
Couditions faciles. S'adressor &

LUO DUOHABNME, marchand,
Mont-Uarmo
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DE LA OITÉ

Den Trois-Rivieres
 

AVIS PUBLIC

Eat par le present donné quelu rôle d'Eva-
luation du 1900 vst mainteuant achevé et dé-
posé au bureau du sousgigné, en l’Hôtel-de-
Ville des ‘Trois-Rivières pour l’espace d'un
mois de la date du présont avis,
Toute plainte contre le dit rôle devra dies

remise au soussigud, par écrit, lo ou avaut lu
dixièmejuur de janvier prochain,

L.T. DLSAULNIERS,
Sec.-Trus, Corp. dus Trois-Rivières,

Horut-De-Viuus,
Trois-Rivières, 12 Décembre 1800. }

PUBLIO NOTICE
Public Notice is hereby given that the

valuation roll of 1900 is wow comploted and
deposited in the office of the undorsigned us
the City-Hall of Three Rovers, fur the space
of one mouth from the dite of the present
notice.

All complaints against the sald roll rkould
be sont in to the undersigned, iu writing,on
or before the tenth day of January next.

L. 1. DÉSAULNIEHS,
Scc.-Tress, Corp. of Three Rovers.

Cirr-Haru
Three Kovers, 13th December 1899. }

DIN
Our fee returned if we fail. Any one sendinsketch and description of auy invention wilpromptly receive our opinion free concern:he patentability of same. * How to Obtain 5

Patent” sent upon request. Patents securedthrough us advertised for sale at our expense,
Patents taken out through us receive specialnotice, without charge, in Tux PATENT RECORD,an illustrated and widely circulated journal,consulted by Manufacturers and Investors,

for sample copy FREE, Address,
VICTOR J. EVANS & 00.

(Patent Actorneys,)
Gvens Buliding, WAGHINOTON, © @

 

Mrwann'e LINIMENT pour
le Rhumatisme.

LE TRIFLUVIEN, Mardi 26 Decembre 1899

L’année Sainte

Ouverture de là porte du Jubilé par S.S.
Léon XAll

Grande démonstration
 

Suivant la liturgie romaine,
Notre Saint Père le Pape s ouvert
bolennellomentà le basilique va-
ticane la porte du jubilé, avant-
hier,
Un appelle à Rome le jubilé :

l'aunée sainte. Pour en taire l'ou-
verture, le pape, ou, pendant les
vacances du siège, le doyen des
cardinaux, va en sérémouie à
Saint Pierre et procède à l'ouver-
ture d’ane porte qui est murée, ot
qui ne s'ouvre que daus cotte cir-
constance. Il prend un marteau
d’or et en frappe trois coups en
digant : “*Aperite mihi portas ius-
titiae, etc., et | on démolit la ma-
çonnerie Le pape se met à genoux
devantcette porte, pendant que
les pénitenciors de Saint Pierre la
lavent avec de l’eau bénits ; en-
suite il prend la croix, entonne le
“Te Deum”; et entre dansl'église
avec le clergé. Trois cardinaux-
légate, que le pape a envoyés à
trois autres portes, lee ouvrent
avec le même cérémonial ; elles
sont aux églises de Saint Jean de
Latran, de Saint Paul et de S unte
Marie Majeure. Cola so fait tous
les vingc cinq ane, aux premières
vêpres de Noël ; le lendemain
matin, le pape donne la béuédice
tion en forme de jubiléou d’in-
dulgence.
Lorsque l'année sainte est

expirée, ou referme la porte la
veille de Noël. Le pape bénit les
pierres et le mortier, pose la pre-
mière pierre, et y met douze cas
settes plemves de médailies d’ur et.
d'argent’, la même cérémonie se
fait anx trois autres portes.

C'est cette majestueuse cérémo-
nie que 8, S. Léon XIII a prési-
dée dimanche dernier, dans le
vestibule de la cathédrale de St
Pierre, superbement décorée pour
la circonstance. Los officiers pou-
tbficaux, les membres des corps
diplomatiques, la fine fiour de lu
uoblesse romaine et plusieurs iu-
vités étaient présents.
Après avoir revêtu les ornements
pontificaux, le Pape, porté sur la
Sedia Gestatoris et escorts pur
les gardes pontificaux, so rendit
a onze heures du matin, aveo ley
cardinaux et la cour, à la cha-
pelle Sixtine. dans ls Palais du
Vaticau, où étaient réunis les
roprése tants du clergé et des
institutions religieuses de Rome,
Après une courte prière devant
le Saint Sacrement exposé dans
Ja chapelle, Léou XIII entonna
lo “Veni Orentor”,et prit place
do nouveau sur la Sédia, puis,
précédé par le clergé et des frères
portant des cierges il fat conduit
au veatibule de la Basilique et
gravit les marches du trône
pontifical qu'on y avait érigé.
Les cardinaux et les dignitaires
prirent place auprès du trône
Uno cloche puissante se mit

alors à sonner, et le pape, précédé
des grandsprélais, s'avanga vers
la Porte Sacré, S. E Monsvi-
gueur Séraphin Vannuteli, cardi-
nal préfet do la Congrégation dus
Evêques «t des Réguliers, vint à
sa rencontre ot lui présenta un
maillet d'or artistiquement ciseté
et offert par les évêques, Léon
XIII, coiffé de la mitre aux trois
couronnes, prouonga alors los vere
sets liturgiques et frappa énerri-
quement quelques coups de mail-
let sur la porte qu’on avait au
préalable désommurée. Il y eut
alors quolques instants d'un so-
lennelsilence, puis la porte fut
oùverte et les dignitaires de la
Basilique répandirentde l’eau bé-
nite sur eon seuil et les piliers,
pendant que Léon XIII entonnait
le * Jubilate Deo ”qui fut termi»
ué par le chant pontifical. Su
Sainteté, portavt un crucifix daus
sa wain droite ct un ciorge allu-
mé dans sa gauche, s'agenouilla
ensuite sur le seuil de la Porte
Sacrée peudaut le chant du “Ts
Deum ”, Après quoi, suivi des
cardiuaux ot des assistants, il pé-
nétra duns l'imw nse basiliguo

Lin ce momont, toutes les clo-
ches do lume furent mises en
branle. Léon XIII s'arrêta devant
l'autel de Michel Auge, ou les
portiors préposés à la garde de lu
Porte Sacrée pandant l'année
Sainte vinrent lui baiserles piede,
Il leur adressa quelques paroles
pour les bien pénétrer do l’im-
portauce de la cérémonie et s'a-
vança vers l'autel où lo Saint
Sacrement était exposé et où quel-
ques prières furent récitées Porté
ensuite au maître autel sur laSedia
Gestatoria, Léon XIII donna sa
bénédiction solennelle en accor-
dantles indulgences plénières,
À une heure et quart, Sa Sain -

teté revenait daus ses apparte-
meuts, après avoir présidé toutes
les cérémonies prescrites pour ! 

ment, il pâlit cependant de fati-
Euevers la fin des cérémonies.
Le plusprofondsil -nce a régné

prrmi les assistants jusqu’au mo-
ment où le pape donna sa béné-
diction ; d'enthousiastes vivats
retentirent alors sous la vcâte de
la basilique. Le tempe était très
beau et une foule immonee
avait envahi les abords et les
immenses nefs do St. Pierre. Le
bon ordre était mainteay,à l'in
térieur, par les|Gardes Pontificaux,
et à l'extérieur, par les Carabi-
niers Royaux et la police.

 

BULLETIN POLITIQUE
M. Ross n’est pas plus heurgax

que M Hardy; devantles tribu-
neaux. L'élection du ministre
Garrow, son cullègue, à été an-
valée, t celle de M. MuDiarand,
député couservateur de West ll-
gin, à été maiuteuuu,sur vérifica-
tion du vote donné ie 12 du cou-
rant,

La vérification des rapports
électoraux, pour les comtés de
Roseululdt et de la Saskatche-
wan, Manitoba a augmenté la
majorité des conte: vateugs ‘dans
ces deux comtes. Comme 1 8 libé-
ruux n’out pas demaude d’autres
revisions, lo sort des deux partie
est douc définitivement reglé ;
c'est à dire que M. Hugh John
Macdonaid à une majorité certais
ue du six voix.

Uae dépêche de Moutréal an-
nonce que l’hon M. Fisher, mis
uistre de l'agriculture, à prouon
cé, jeudi soir, un discours devaut
une assemblee libérale et qu'il a
dit que les élections genérales
auront leu bivutôl.

—

Du Courrier du Canada:
Ou nous informe que l'ouver-

ture da Parloment de Québec a
été fixée au 11 janvier prochain,
et que cette décision à été prie,
hier, à la séunce du cabinet,

 

Ou s découvert plusieurs frau-
des en faisant le décompte des
votes à Rosenfeldt, L'officier-rap-
porteur devait fouruir les boîtes
a scrativ, sur ls réjuisiviou du
juge. L'olficier prétendit les aveir
expédiées à Wiunipeg, mais ou
découvrit qu’elles lui avaient été
reMvoyées et que des mains étran-
géres «m avaient enlevé un ou
deux builètius de vote durant le
voyage. Outte manipulation ma-
ladroite u en pour résultat d'aug-
menter d'uu point la majorité de
M. Hespeler. Le fait quo chaque
décotapte à eu pour résultat
d'augmenter la majorité des can-
didats cous rvateurs prouve olai-
rement que lus imsuoeuvres du
camp adversaire n'ont pu triom-
phor de l'honnètoté publique

 

Le “ World ” de Turouto de-
aude de convoquer le parle-
ment :

Le parlement, dit-il, doit être
convoqué, afia d’enteudre ls voix
du people sur la question de l'en-
voi de troupes dansl'Afrique aus-
trale. Les choses vont trop lente.
meus A Ottawa, et de plus une ate
mosphère de mystère enveloppe
tous les actes du cabinet.

 

La session provinciale aura
lieu le 18 janvier prochain.
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A la source

Les propriétaires canadiens du
Vin des Oarmvs sont tellement
certains de la supériorité de leur
produit qu'il vonttout droit à la
source. Avant d'introduire leur
tonique dans la consommation,
ilsl'out d'abord fait conuaître aux
médecins ot auX pharmaciens du
Montréal, Quebec et Trois-Riviè-
res, à qui ils out franch-mont di-
vulgaé l’aualys: complète des
éléments qui le composent. Ainsi
pas de sapercherie possible. Les
médecins ot les pharmaciens sa-
ventà un milligramme près ce
qu'ils prescrivent et vendent,
U'est une garantie absolue pour
© consomnatonr,

———— >+———

SIROP CALMANT
Du Or FRED. J. DEMERS

POUR LES ENFANTS

Nous ne pouvous trop recommander aux
mères ce sirop, qui est aujourd'hui bien recon-
ou le moilleur et le plus efivave pour rendre
aux bébbs ls summoil calm, naturel ut rôps-
rateur ; faciliter la dentition, culimer les coll-
ques et arrêter les diarrhées. LU à wusal l’avan-
tage d'être luoffunsit,

tocommaudez-le à vos amis et vous leur
rondros svrvics,
Kn vente partout, Dépôt : 1157, rue HtLaurent, Montréal, lu-l.u0-ia -_—
MINAHL'8 Li siMEs le moil-

vette circonstance Le Pape avait l6Ur Rustaurateur des chel'air heureux et sourisit douge VOUX,

LI GLERR:
DEPART DE ROBERTS

Les pertes des Boers 8 la Tugela

L'Insurrection dans la colonie du Qap
 

Le Oontingent canadien

Winston Churchill]

Aucune nouvelle importante de
la guerre. Un rapport du général
Schalkburger constate que .es
Boërs ont perdu 30 hommes, tués,
blersés, à la bataille de la Tugela,
où le général Buller à perdu plus
de 1100 hommes mis hors de
combat.

WINSTON CHUROHILL

Londres. 22. —Lady Randolph
Churchill vient de recevoir une
dépêche de son fils Winsion
Churchill, qui l'informe qu’il est
arrivé heureusement à la bais
Delagoa après s'être échappé de
Prétoria.

DEPART DE LORD ROBERT

LE NOUVEAU COMMANDANT EN

OHEF EN AFRIQUE

Londres, 28.—Le lield maréchal
L rd Robert, qui a pris le com-
maudemeut des forces anglaises
dans l'Afrique du sud, a quitté la
garo du chemin de fer Waterloo,
à midi, aujourd'hui, au milieu de
scons d'enthousiasme dén ou-
trant, sans équivoque, l'intérêt
national, la croyance que le dé-
part da géuéral est accepté com-
me uno garantie que tout ce qui
peut être fait daus l'Afrique du
sud le sera par un homme com-
potent et avec des donuées sûres
ot bien menées.

DEPECHE DU COLONkL
OTTER

COMMANDANT DU CONTINGENT

CANADIEN

Ottawa, 23.—Lu Département
de la Milice, à Ottawa, à reçu, ce
matin, une dépêche du colonel
Otter, venant de Balmont et di.
sant :
“Tous bien. Le régiment en-

voie des compliments à tous.

“(Signé: OTTER."

LE SOULEVEMENT AU CAP

LEs HOLLANDAIS S'ARMENT ET
FONT LE COUP DE FEU

Londres, 28 déc—Le fait le
plus grave et méwe, à un certain
point de vus, le plus important
de la situation de l’Afrique du
Sud est que toute la partie Nord
du la colonie du Cap, depuis le
Griqualaud jusqu’à Barkey East,
est en état de rébellion ouverte.
Les fermiers afrikanders font cau
se commune avec les Boërs et
les aiduut de toutes les façous
Bien qu'opéraut sur le territoire
britannique, les généraux French
et Gatacre sout en pays euneumi.
Tous les afrikanders ne sout
pas encore dans les raugs des
Boars ; la grande majorite est res-
tée chez elle. Uependant beau
coup de jeunes fermiers se sont
joints aux Boërs, et ou peut les
compter par centaines,
Quant à ceux qui sont rvatés

dans leurs fermes où leurs vitla-
get, lus aus attendent uue occa-
sion propice puur preudro les ar-
mes contre lee soldats anglais ;
les autres préteut un concours
précie «x aux Buërs en leur four-
uiseant des provisions et eu leur
donnaut des renseignements pre-
cieux eur les mouvements des
troupes angla ses, leur nombre et
leur armement.
La ligue du Cap a Kimberioy

ost constammeut IMvuaces par une
fouls de guns qui, s'ils u'out ni
l'envie ni la favulté de prendre lu
cammpague, sout toujours prêts à
enlever un rail 1et «4 à couper la
un {il télegraphe. Cctte situation
1uflue eur les opérations wilitai-
Tes ou immobilisaut des troupes
qui surveillent les afriksnders,au
lieu d'être employees a ap,uyer
le goueral

=

Mothuvu où a v, êrer
dans I'lisat libre d Oraugedr fu-
çun a détachor quulques-uus des
corps des Buérs qui menacent le
mouvement sur Kimberluy.

—- — -

J'ai été guéri d’une bronchite
aigiie par le LINIMENT DE
MINARD.

J. M. OAMPBELL,
Baiu des Iles,

J'ai été guéri d'une névralgie
faciale par le LINIMENT DE
MINARD.

Wum DANIELS,
Springhill, N. E.

J'ai été guen d'un _rhumatisme
chronique par le LINIMENT DK
MINARD,

GEORGE TINGLEY,
Albert Qo, N. B.

8,12,90,16 
 

de la Grippe

UNE CHOIX EN OX AU PAPE
 

A l'occasion de son jubilé
 

Rome, 22.—On rapporte que
c’est l'intention des évêques amé
ricains d'offrir une grande croix
en orà Sa Sainteté Léon XIII A
l’occasion de son jubilé.

Une catastrophe à Brurelles

 

40 enfants noyes

Bruxelles, 22.—Une quarantai-
ne d'enfants se sont noyés cet
après-midi à Frelingham, près de
la frontière française. Les enfants
d'école du district étaient en con-
gé, et ils avaient la permission
de jouer sur le pont de glace de
la rivière Lys. À la marée hauts,
la glace s’est brisée tout à coup,
et fs enfants ont été engloutis.
Quelques-uns ont pu s'être retirés
à moitié morts, mais la plupart se
sont noyés. Trenle-six cadavres
ont été retirés, mais les autres
sont encore au foud de la rivière.
Oette terrible catastrophe a jeté
Ia consternation dans la ville où
Presque toute les familles comp-
tent un des leurs parmi ces infor-
tunés enfants,

——0_—__

Aux femmes de saute delicale
 

Bea"icoup du fommes outfeunt éno +
Mémoat # «ortuines époques do l'usnac,
ot le Lraitoment que presurit teur mede-
oin no leur donau proique juma a—)c-
mais, pourrait-on diro—ploi. © ot enuè-
ro saliefuction, Los fomusesd'aue sau-
tédélicate, don: lu Vis ot sed n a.ro,
sont sujot'es pus quo los |autres à ces
uffoctions pér od q cs Touto oucon -
tanco do paluro à Cauzoc de ÉtuOtion
ou de inquiétade, tout travail suscap-
tiblo Jo produire Luflaibliseuimont oy
for.es phyaiquos contribuent à aggra-
ver four mal ot A vuire a four su6,
Pour rétablir Le sysième, roudru lu-
foreis à colles qui les onb purducr
par suite de cette affuction, il n'y
à pus de apéeitiquos plas  noaveruius
que lo “Régulaieurdo lu Snnté do a
Femme" oi les‘ Fomule Plastorg du De
J. Larividco, Employés s lon .ospros-
eriplions de co do ‘eur, vos rome ics
uménoront rupidemont Is guérison ue
l’affoction périodique dous srutFreut lea
femmes de constitution délicate, Von-
dus daus teutos los bonnos pharmsoon
$L00 le réguisteur” ot '5 cont lis
“Hema 's Pinstors'. ou dorire aa Dr J,
LARIVIBRE, Manville, R L Essay. z-
los ot vous n'on voudrz plus d'autr.e,

K:rivez por avoir ma listo de quo.-
tions secrètes,

UNu CATASTKOPHà
——

Une explosion dans ane usino—6) pertes
de vle

 

 

 

Brouville, Pa, 23.—Uus explo-
sion s'est produite aujourd'hui au
Basneil Coal Works, à quatre
milles d'ici. Suixante hommes
ont été ensevelis sous les decow-
bres,
L'édifice est dèmoli. Ou a fait du-
wander des médecins.

-——..

Etabiissement Jydirothérapique
et Electrothérapique

23 Avanue Lavislatta Trois diviare:

Rtablissement de fout premier ordre ponr le
traitement moderno des tuladios nervonses et
des affuctions chroniques, Epuisement nore
voux, (Nournsthoniv) Matadies du cerveau, du
Lu muôlle et des nerfs, Rhumaiis ne ot Dys-
pepsio. Directeur du sorvicu médical: Dr de
Blois, membro de In société Française 'Eive-
trothémply, du Paris Traitement absolnmeat
ludividuel. Prospectus ot Tousvignomenty
complémontaires snvoyas gratis sur dsmagl

Sadresser: De do Blois, 23 \vaad: Luv
Lette. TrotRividres, P,Q.

    
Gratuite

Pour Introdulre lesPilules Roses de Fer Tonique pour en-gichlele sang, pour les personnes pâles, lu faiblesse chez les€ les maladies do faiet cle, rnenons,la nervosité,femmes,
EYdebilité Rénérale, une montreSsresimesGRATUITEMENTesstenant bien le temps, garantie pour Bnns, Les Pilules coûlWoc.la boîte, $3.60 pour à troibee, Envoyez £e montarteimees

8

boîteset la montre, où écrivez ponr aribonliriléeube offre de bonne fol. Tho Dr, Woston PlCe.88rus Yonge, Torata, Out.

-
—

0
Proviueo de Québec, District des Trois-Riviè-

Fes. Cour de Cirouit. No 942. Alfred
Marchildon, nvocat, de la cité des Tro.s.
Rivières Domuudlenr; vs, Caroling Masai.
cotte, fille majeure, ds ln paroisse ds St
Pierro los Bucquots, Défoniteros se,
11 est ordoune à Is Defundoresse de compa-

raîlre dans le mois,
Trois-Rividres, 20 Décembre 1999,

ALFRED DESILE !'S,
Grettior do In Cour du Circuit,

District dos 'Frols- Rividres.

AVIs
 

 

Avis vst, pur le présent douné,Sque demamle
sors évite à la Lôgislaturo do Quubve, à sa
prochaine sussion, du pnssur va acto pour di-
visor le bureau d’enregistiomont du comté doNicosl.

Nanoisee Trauax
Nicolet le 32 décombre 1899,

NOTFIG1s
 

Notice is hereby given that application willbe made to the Quebec Legislature, at ita
Noxt session, to pass na at to divide the Re.
gistrar Office for the county of Nicolet.

Nagoisss 'Taauay iNicolet, Lecembar 22nd 1890. t
——

Mivar 8 Liter querit 

| Melle Virginie HAMEL]
1048 rue St-Domioique, Mentréa),

   

    

   

  

Dit: “Si l'on considère ta EvenÀ
son Loujours certaine qui est able A
par les Pitules Rouges du Dr Co.
serre, c'est certainementle ren.
le meilleur marché. Je souffrais de.
puis longtemps de faiblesse de sui,
«t j'avais pris beaucoup de remèdes
aus ressentir de mieux, Quelques
lsites de Pilules Rouge du Dr Co.
derre m'ont enrichi et fortifié le
sang, et je me sens forte et bien,”

 

  

 

   

       

  
  
  

    
   

 

Nos méderins donnent des consultations
gratuites, sou par lstires ou à leurs Salons ¢
consultation,tous les jours, de 9 hrs. à.
qu‘ 6 hrs pm. Diindnches exceptds. Ect;
pour blancs de traitements gratuits. Tour
commande ou consultation par lettre devrontêtre adressées à ‘Cie Chimique Franco-Amé
ricaine "* Dene, Médical, dontréal,

les Filules Rouges du Dr. Coderre ne sonpas purgatives, Les femmes qui souffrent de
constipution devront prendre les T'ablettey
Purgatives du Dr, Coderre en même temp
quefes Pilules Rouges.

Les Pilules Rouges du Dr. Coderre se ven.
dent 50c. la bolte ou $2.50 pour 6 boites, les
WVablettes Plygatives, Z5c. lu boîte, cher tous
les pharniaclens. Ou parla malle.

Vuus pouvez aller comulter nos médecins
soit eu Ne. 274 rue St-Denis, Montréal, soit
au No. 06 rue St-Jean, Québec où soit au No,
241 rue ‘I'remont, Boston, Mass,

  
   

    
Ee

re

Province de Québec, District dos Trois-Rivip.
res. Cour Supérieures. No 802. Charley
Joseph Marehildon, commerçant, of. |g
parulsss de 5t Pierre los Becquels, Deman.
dour; vs, Albert Paqain, cultivateur, de le
paroisse de St Jean da Chaîlloua, D.strict
de Quétec, Défendour.
Il est ordonné au Dôf-adour ds comparaître

dans le mois
‘Prois-flivières, Is Décembre 1897,

LOTTINVILLE & DUMONT
Pos

District du lrois

 

  

 

es

Avis

Avis par ios présontes donne que "Le Cars
poration du Village de ln Groud' Mare", ya.
dresser b ly Logislatuee de In Provine dy
Québee,d à4 prochaine Session, pour duman ler
À ce que lus limites du son torritoire sotont à
l'avenir comprises dans lus boravs suivantes :
Vera l'est per ln Rivière St Maurice, vors le
sud à partir de lu Riviôre St Maurice, par lu
ligne qui sûpars duas lo rang los Lies, le

No 4 dn Nob du cadustre officiel ponr la
paroisse de Ste Flore, ot par celle qui spare
flans le rank Ste Untherinc, le No 84 du No 85
‘da dit cadastre, jusqu'au chomin publie, et de
IA par In prolungation daas lo aug Se Olivier
de lu ligno Ci-dusana jus (uh la rencontre de
1a ligne qui passe outre los Nos 135 nt 135 du
dit rang 8t Olivier, de là, par la dite ligne ds
séparation ontre les doux lots susebits, Nos 135
et 186, jusqu'au cordon des terres do a oun.
cession du la Graud'Mèrs, de là pur le dit cor.
don jusqu'à ls rencotro d- la ligne qui pass
entre los Nos 87 et 98 de In ouncussion de la
Grand’ Varo, enfin par ln dits ligne de sépura-
tion vatro 1vg deux lots ausdits, Nos 97 ot 98
Jusqu’à ia Rivière St Maurice, ot à cut nifst, à
Ce que fa scotiou première de sou uvtu d'iu-
corporation, 6} Vict.Ch.6, soit remplacée et
amoudéo du manière à ce qu’elle su lie com.
me ci-dessus, de plus, pour demandor à ce
Que la scotion 4 du l'article 4313 des Stats
Revisés de lu frovince do Québuc nuit
exclu d- so actu d'incorporation vt à ce que
les règlements pur elle pussés soient légalisos,

Troig-Rividres, 27 Novembre 1399,
TOURIANY & BUREAU,
Procureurs de la Corporation

du Village dv Gran I'Mdre,

 

AVIs

Avis ost par les présentes donné qu'une
demuodo sera faite à la Losgistiiure du ta Pro-
vince do Québec, À Su prochains vssion, pror
demander In passation d'un projet de loi à
l' fut d'mmeu-der de nouveny Ia clusLo stroydn
À Léon Moutplaisir par l'ueto 48 Viet. Uh 6,
l'autortsunt à construlre à Bôcancourt, <urta
Kivière Béc neourt, un pont du péage, ot ce,
quart nn délui necor {à vonr a reconstruction
du dit pont, er remp'açant las mwots <drix
#08” qui su trosvont dans In section 9 «ti At
actes, pur les mots “aix ans”

‘Trois-Bi ières, 28 N vembre E8yv.
TOURIGNY & BUKRÉAU,

Procurours des R quérauts

 

VIS est pur leg présentes do ing pue la
A Cité les Trois-livières <wtressur s À la
Législature de ln provitice du Q robre, À aa
pro haine session, sux fins do faire ameuder
et rofundre sa charte ; aussi pourl'untoriser à
reconstruire les ponts Sai t-Munrico ot À
émettre des débeutur-s pour cot vbjat, pour
l'autoriser À émottre des dôb mtuses pone cor
tinuer In consteuction de l'Aqueduc, pour lo
parsge, pour le drainage ut pour la construc.
tion de nouvelles veulos. Avis ent au si douné
que ia hnateurdes deux premières arches du
côté ouest au grand pont que in Corporation
8 bropuso du r«bâtir sera d'au moins quarsn-
lv-dloux pieds au-dessus du n venu le Pean
basse, et que l’espace ontrs los pliters de cos
deux arches pour lo passage dos ealeaux ct
Navires ora she quatre-vingt dix uvuf pt «ds et
six pouces dans lu premières ar h+ ot quate.
vingt quators pics dans ba deaxidme arche;
larg auce pas d+ pont funrant; ces posts
pourront dtre construits en fr on en bois; les
tx de pénge seront fixds par ln Corporation,
sujuts à l'approbution du Licutounnt-UGouver-
neur en Conseil

L. I DESAULNIERS,
S-0.-Trôs, Corp. dus 'roig-Rivieies,

Troig-Rividees, 16 Novembre

.

899,

AVIS PUBLIC

La Compuguie du Chemin de Fer St-Lau-
rent et du Nord-Uuest fera application à ta
prochaine session de la législature de Québec,
pour prolongation da temps pour construction
ot pour d'autres fing.

Trofe-Rividres, 28 Novembre 1898.
J. REYNAR,

Prosident,

“PUBLICÉNUTICE
Tne St. Lawrence and North Western

iailwny Company will apply to the legisia-
uro of Quebec at its nox: susslun for extension

 

 

of time for construction aud other privileges.
Turee Rivers, 28 November 1899.

J. REYNAR, Prosident


